
Appel à une commission sur la question du rapatriement de Mwambutsa IV

@rib News, 03/06/2012Mwambutsa Bangiricenge, pÃ¨re de la Â rÃ©conciliation nationale.Par Latif RUKARALe collectif
Â«Â RÃ©concilions-nous avec notre Mwami Mwambutsa IVÂ Â» a Ã©tÃ© lancÃ© sur facebook en juin 2009, suite lâ€™article publiÃ© parÂ 
M. Kaburahe. Le collectif souhaitait porter Ã  laÂ  connaissance du plus grand nombre lâ€™existence dâ€™un problÃ¨me qui allait
survenir en 2017. Pendant plus dâ€™un an et demi, prÃ¨s de deux cents personnes (Burundais et des amis du Burundi) ont
postÃ© leurs commentaires ou ont partagÃ© leur point de vue sur la question de la dÃ©pouille royale. Nos Ã©changes avaient
mis en Ã©vidence la nÃ©cessitÃ©Â  dâ€™entretenirÂ notre identitÃ© nationale. De mÃªme, nous avions relevÃ© une crainte dâ€™enfreindre
la derniÃ¨re volontÃ© de Mwambutsa. MalgrÃ© cela, il apparaissait une volontÃ© manifeste de remplir un devoir envers les
vivants, un devoir de mÃ©moire.
RÃ©cemment, nous avons lu que la princesse Esther, (fille du dÃ©funt Muganwa Kamatari) a saisi la justice suisse et le
transfert de la dÃ©pouille du Mwami Mwambutsa est momentanÃ©ment suspendu. A fortiori,Â  elle Ã©voque le testament de
feu son oncle. Il est inutile de disserter sur le bien fondÃ© de cette action car nous avons lÃ  un sujet qui soulÃ¨ve des
questions dâ€™ordre familial, philosophique, juridiqueâ€¦et politique. Effectivement, notre Mwami dont les deux fils ont Ã©tÃ©
assassinÃ©s avait demandÃ© Ã  Ãªtre enterrÃ© en Suisse. Et, respecter les derniÃ¨res volontÃ©s dâ€™un pÃ¨re, dâ€™un oncle,Â  dâ€™un
grand-pÃ¨re, dâ€™un ami est lÃ©gitime. NÃ©anmoins, Umwami Â nâ€™est pas une Personne Physique mais une Personne Morale.
En outre, ne faisons pas fi Ã©vÃ¨nements tragiques qui entourent la fin de son rÃ¨gne.Pour rappel, le carrÃ© quâ€™occupait
notre illustre mwami au cimetiÃ¨re de Meyrin est pris en charge jusquâ€™en 2017.Â  Câ€™est un bail de vingt ans renouvelable.
DÃ¨s lors, que faire avant la date butoir de 2017? Qui a pris en charge ce carrÃ© et qui entretient ce carrÃ©Â ? Qui sâ€™engage Ã 
renouveler ce bail pour les 20 prochaines annÃ©esÂ ? Autrement, cette place au cimetiÃ¨re sera cÃ©dÃ©e Ã  quelquâ€™un dâ€™autre. Il
Ã©tait avant tout essentiel que notre hÃ©ritage culturel ne soit pas incinÃ©rÃ© en 2017. DÃ©but mai 2012, nous avons Ã©tÃ©
informÃ©s du projet en coursÂ ; nous trouvions lâ€™intention de rapatrier la dÃ©pouille louable mais prÃ©cipitÃ©e. Avec un peu
dâ€™avance et un peu trop de bonnes volontÃ©s, Bangiricenge a Ã©tÃ© dÃ©terrÃ©Â ; Â«Â la farce est jouÃ©eÂ Â». DÃ¨s lors, que pouvons-
nous faireÂ ? Câ€™est une question de dignitÃ© humaine et de dignitÃ© nationale. Ã‰thiquement, il est important de respecter la
volontÃ© des morts.Â  Mais nous avons, Ã©galement, Â un devoir envers les vivants, Ã  savoir les enfants dâ€™aujourdâ€™hui et
demain. Nâ€™est-ce pas notre Bangiricenge qui a dit queÂ :Â Â«Â les souffrances et les deuils que nous endurons ensemble
scellent Ã  jamais l'indÃ©fectible lien qui m'unit aux Barundi.Â Â» [1]Au Ministre de la Culture et de la Jeunesse, nous
proposons de mettre en place une commission de concertation (composÃ©e de la famille Ã©largie, des Banyamabanga, des
Bashingatahe, de spÃ©cialistes de culture Burundaise, des associations culturelles, la sociÃ©tÃ© civile et des reprÃ©sentants
des diffÃ©rents ministÃ¨res et des Institutions de la RÃ©publique) afin de mettre en place un plan dâ€™actions pour prÃ©parer ce
rapatriement.Â  Par ailleurs, les moyens de sensibilisation et dâ€™actions doivent Ãªtre orientÃ©s spÃ©cifiquement vers les
jeunes. Les thÃ¨mes et sous thÃ¨mes ainsi dÃ©gagÃ©s sâ€™inscriraient dans une programmation qui viseraitÂ :- Ã  entretenir notre
identitÃ©Â : notre mwami serait enterrÃ© selonÂ  les rites de ses aÃ¯euls,- Ã  dÃ©gager qualitativement les diffÃ©rentes dimensions
de lâ€™approche socioculturelle et historique dÃ©veloppÃ©e Ã  lâ€™occasion dâ€™un tel Ã©vÃ¨nement- Ã  capitaliser au maximum cet
Ã©vÃ¨nement majeur afin dâ€™entamer un cheminement vers la rÃ©conciliation et la rÃ©Ã©criture de lâ€™histoire de notre patrie-
explorer les moyens dâ€™impulser la cohÃ©sion sociale et la rÃ©conciliation nationaleÂ ; Ã  la veille de la crÃ©ation de ladite
commission.Enfin, des activitÃ©s transversales doivent Ãªtre organisÃ©es, au prÃ©alableÂ ; la population doitÂ  Ãªtre informÃ©e et
mobilisÃ©e. Il est temps que notre mwami repose en paix. Tugire Amahoro. Latif RUKARA[1] Extrait d'une interview
exclusive de Mwambutsa IV, Remarques Africaines NÂ° 403 ,10 Juillet 1972 Propos recueillis par Jean WOLF et E.-X.
Xavier UGEUX.Â 
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